
VENDREDI 03 AVRIL : VENDREDI SAINT

« J’ai tout remis entre tes mains  ce qui m’accable et qui me peine, ce qui 
m’angoisse et qui me gêne,et le souci du lendemain. J’ai tout remis entre tes mains.

J’ai tout remis entre tes mains  le lourd fardeau traîné
naguère,ce que je pleure, ce que j’espère, 
et le pourquoi de mon destin.
J’ai tout remis entre tes mains.
      J’ai tout remis entre tes mains que ce soit la joie, 
      la tristesse,La pauvreté, la richesse, et tout ce qu’à 
      ce jour j’ai craint.J’ai tout remis entre tes mains.

J’ai tout remis entre tes mains que ce soit la mort ou la vie,
La santé ou la maladie, le commencement ou la fin.
J’ai tout remis entre Tes mains.» ( prière de Marie Henrioud )

SAMEDI 04 AVRIL : SAMEDI SAINT

Le Samedi saint est un jour de silence, l'Église vit le silence du deuil. Entre le 
Jeudi saint et la nuit de Pâques, l'Église ne célèbre pas l'eucharistie, ce qui veut dire 
qu'aucune messe n'est célébrée. La communion peut uniquement être portée aux 
malades en danger de mort. Il est n'est pas possible de célébrer ce jour-là des 
mariages ou des baptêmes. Les cloches sont silencieuses et les églises ne sont pas 
illuminées. 

DIMANCHE 05 AVRIL : DIMANCHE DE PÂQUES

« Seigneur, tu es ressuscité d’entre les morts,alléluia ! 
Tu as vaincu la mort pour moi et pour tous les hommes. 

Tu fais de nous un peuple de vivants !
C’est le jour de la résurrection et le commencement de la vraie vie.
     Permets à tous les baptisés d’éclater de lumière et de joie aujourd’hui !

En ce matin de Pâques, unis par la prière à tous mes frères,
 je te confie ton Église et l’ensemble des hommes.» 

         VIVRE LE CARÊME 2026 : « JESUS VIENT A NOTRE RENCONTRE. »

« Dans le silence, loin de la rumeur, je te cherche, Seigneur.
Dans le silence, loin de la rumeur, j’écoute ta parole, Seigneur.
Dans le silence, loin de la rumeur, je t’ouvre mon cœur, Seigneur. »

DIMANCHE 15 MARS : QUATRIEME DIMANCHE DE CARÊME

« Avec l'aveugle-né, ouvrons nos yeux. » 

Évangile selon saint Jean 9,#1.6-9.13-17.34-38

En ce temps-là, en sortant du Temple, Jésus vit sur son passage un homme 
aveugle de naissance. Il cracha à terre et, avec la salive, il fit de la boue ; puis il
appliqua la boue sur les yeux de l’aveugle, et lui dit : « Va te laver à la piscine 
de Siloé » – ce nom se traduit : Envoyé. L’aveugle y alla donc, et il se lava ; 
quand il revint, il voyait. Ses voisins, et ceux qui l’avaient observé auparavant – 
car il était mendiant – dirent alors : « N’est-ce pas celui qui se tenait là pour 
mendier ? » Les uns disaient : « C’est lui. » Les autres disaient : « Pas du tout, c’est
quelqu’un qui lui ressemble. » Mais lui disait : « C’est bien moi. » On l’amène aux 
pharisiens, lui, l’ancien aveugle. Or, c’était un jour de sabbat que Jésus avait 
fait de la boue et lui avait ouvert les yeux. À leur tour, les pharisiens lui 
demandaient comment il pouvait voir. Il leur répondit : « Il m’a mis de la boue 
sur les yeux, je me suis lavé, et je vois. » Parmi les pharisiens, certains disaient : 
«Cet homme-là n’est pas de Dieu, puisqu’il n’observe pas le repos du sabbat. » 
D’autres disaient : « Comment un homme pécheur peut-il accomplir des signes 
pareils ? » Ainsi donc ils étaient divisés. Alors ils s’adressent de nouveau à 
l’aveugle : « Et toi, que dis-tu de lui, puisqu’il t’a ouvert les yeux ? » Il dit : « C’est 
un prophète. » Ils répliquèrent : « Tu es tout entier dans le péché depuis ta 
naissance, et tu nous fais la leçon ? » Et ils le jetèrent dehors. Jésus apprit qu’ils 
l’avaient jeté dehors. Il le retrouva et lui dit : « Crois-tu au Fils de l’homme ? » Il 
répondit : « Et qui est-il, Seigneur, pour que je croie en lui ? » Jésus lui dit : « Tu le 
vois, et c’est lui qui te parle. » Il dit : « Je crois, Seigneur ! » Et il se prosterna 
devant lui. 

Ami, ouvre les yeux, rejette les ténèbres
qui brisent ta lumière et t’empêchent de voir.
Comme l’aveugle-né tu peux laver tes yeux
et offrir à leur tour à tes proches amis
les feux de l’Évangile reçus à ton baptême.



DIMANCHE 22 MARS : CINQUIEME DIMANCHE DE CARÊME

« Avec Lazare accueillons la vie. »

Évangile selon saint Jean ( Jn11, 3-7.17.20-27.33b-45 )

En ce temps-là, Marthe et Marie, les deux sœurs de Lazare, envoyèrent
dire à Jésus : « Seigneur, celui que tu aimes est malade. » En apprenant cela,
Jésus dit : « Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire de
Dieu, afin que par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » Jésus aimait Marthe et sa
sœur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était malade, il
demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit
aux disciples : « Revenons en Judée. » À son arrivée, Jésus trouva Lazare au
tombeau depuis quatre jours déjà. Lorsque Marthe apprit l’arrivée de
Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait assise à la maison.
Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort.
Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te 
l’accordera. » Jésus lui dit : « Ton frère ressuscitera. » Marthe reprit : « Je sais
qu’il ressuscitera à la résurrection, au dernier jour. » Jésus lui dit : « Moi, je suis
la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra ;
quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? » Elle répondit
: « Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient
dans le monde. » Jésus, en son esprit, fut saisi d’émotion, il fut bouleversé,
et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ? » Ils lui répondirent : « Seigneur,
viens, et vois. » Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs disaient : « Voyez
comme il l’aimait ! » Mais certains d’entre eux dirent : « Lui qui a ouvert les
yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? » Jésus,
repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une
pierre. Jésus dit : « Enlevez la pierre. » Marthe, la sœur du défunt, lui dit : «
Seigneur, il sent déjà ; c’est le quatrième jour qu’il est là. » Alors Jésus dit à
Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On
enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te
rends grâce parce que tu m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu
m’exauces toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, afin 
qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé. » Après cela, il cria d’une voix  
forte : « Lazare, viens dehors ! » Et le mort sortit, les pieds et les mains liés  
par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : 
« Déliez-le, et laissez-le aller. » Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès 
de Marie  et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, 
crurent en lui. Acclamons la Parole de Dieu

Les entraves aux pieds et aux mains de Lazare,
Jésus les élimine pour redonner la vie.
Il nous donne l’assurance, présente chez Ézékiel
d’une vie au-delà de l’existence mortelle.
Une annonce déjà de l’événement pascal !

DIMANCHE 29 MARS 
« DIMANCHE DES RAMEAUX ET DE LA PASSION »

Dieu notre Père, en ce dimanche des Rameaux 
et de la Passion, par nos palmes et nos hosannas,
nous acclamons ton Fils Jésus, notre libérateur, 

et nous prenons la route vers Pâques, 
chemin d’espérance et de vie.

Donne-nous assez d’amour et de courage pour
prendre aussi l’autre chemin, celui de la croix, 
pour ne pas laisser Jésus seul et abandonné 

et pour l’accompagner jusqu’au matin de Pâques. 
(Normand Provencher, Prions en Eglise) 

JEUDI 02 AVRIL : JEUDI SAINT

Évangile selon saint Jean (Jn 13,1-15)

Avant la fête de la Pâque, sachant que l'heure était venue pour lui de passer
de ce monde à son Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le 
monde, les aima jusqu'au bout. Au cours du repas, alors
que le démon a déjà inspiré à Judas Iscariote, fils de
Simon, l'intention de le livrer, Jésus, sachant que le Père a
tout remis entre ses mains, qu'il est venu de Dieu et qu'il
retourne à Dieu, se lève de table, quitte son vêtement, et
prend un linge qu'il se noue à la ceinture; puis il verse de
l'eau dans un bassin, il se met à laver les pieds des
disciples et à les essuyer avec le linge qu'il avait à la
ceinture. Il arrive ainsi devant Simon-Pierre. Et Pierre lui dit:
«Toi, Seigneur, tu veux me laver les pieds!». Jésus lui
déclara: «Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant; plus tard tu 
comprendras». Pierre lui dit: «Tu ne me laveras pas les pieds; non, jamais!». 
Jésus lui répondit: «Si je ne te lave pas, tu n'auras point de part avec moi». 
Simon-Pierre lui dit: «Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, mais aussi les 
mains et la tête!». Jésus lui dit: «Quand on vient de prendre un bain, on n'a 
pas besoin de se laver: on est pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, 
mais non pas tous». Il savait bien qui allait le livrer;
et c'est pourquoi il disait: «Vous n'êtes pas tous
purs». Après leur avoir lavé les pieds, il reprit son
vêtement et se remit à table. Il leur dit alors : «
Comprenez-vous ce que je viens de faire? Vous
m'appelez "Maître" et "Seigneur", et vous avez
raison, car vraiment je le suis. Si donc moi, le
Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les pieds, vous aussi vous devez vous 
laver les pieds les uns aux autres. C'est un exemple que je vous ai donné afin 
que vous fassiez, vous aussi, comme j'ai fait pour vous.». 


